26 Avril 2001             MINUTES

            MINUTES


Réunion :
Groupe de Travail FBF

Date :
6 Novembre 2001 -14H30-17H30

Lieu :
17 rue Hamelin – 75016 Paris

Participants

	Nom
	Société

	Laurent 
	Bochet
	Sinfor Automation

	Hubert
	Gautronneau
	Pierre Guérin

	Jean Pierre 
	Bovée
	Aventis

	Didier 
	Joannès*
	Danone

	José
	Relland
	Alpha-CIM

	Franck 
	Mercier
	Siemens Moore

	Jean 
	Vieille
	Consultant

	Jacques
	Le Gallais
	Schneider Electric


* : 
Rédacteur

Ordre du jour 

-

1. Prochaines réunions

20 décembre 2001 et 07 février 2002

- à 14H00 à la SEE 11/17 rue Hamelin à Paris, 

- ou à 12H00 au Relais du XVIème 42, rue Hamelin (réservez par téléphone au 01 47 55 10 81)

2. Echanges concernant ASTRID (suite réunion du WG4)

Success / Failure stories

Afin d’augmenter la crédibilité des recommandations X-Nodes, il est important de compiler et étudier les succès et les échecs de l’implémentation de l’automation suivant les structures X-Nodes.

Peut-on faire l’histoire des success story et des failure stories depuis la naissance d’Astrid ?

Retour sur une implémentation « S88 » par rapport à Astrid : c’est le cas à Villers St Paul après trois ans de fonctionnement.

Note : c’est quoi une implémentation « S88 » ??? Peut-on définir des critères permettant de définir une implémentation non « S88 ».

Il est nécessaire de définir méthodes et organisation chez l’offreur de solution.

Action : 

chacun transmet, selon ses expériences, un résumé des projets passés. Objectifs, résultats, difficultés, conclusions / enseignements. Afin de pouvoir échanger les résultats, il est demandé de ne pas citer de marque ou de nom de société. Envoyer un mail à wg-fa-editor@frenchbatchforum.fr

L’évocation de ce point a fait ressortir quelques idées :

· La formation des automaticiens plutôt orientés manufacturier pose des problèmes d’adaptation aux structures objet plus efficaces en intégration X-nodes. La formation des BTS automatique n’est pas aujourd’hui adaptée à travailler sur des objets. Les BTS CIRA ont une compétence de type objet.

· La justification des projets structurants (donc + difficiles et plus chers au début) doit être abordée à travers la cycle de vie de l’automation qui subira de nombreuses modifications, extensions, interventions de maintenance et/ou validation qui seront, à chaque fois, facilitées par les structures implantées.

Proposition de questionnaire de la part de JP. Bovée :

Type de production (chimie, agro-alimentaire, pharma, …)

Taille de l’application

Nombre d’I/O

Nombre de recettes

Nombre de fonctions

Nombre de ressources

Atelier Polyvalent/ monovalent

Procédé batch (O/N)

Support au démarrage par assistance interne/externe expérimentée

Le site possède une équipe d’automaticiens qui assure :

Les projets

La maintenance

Les projets sont gérés par une ingénierie centrale pius maintenus en local.

Le système testé par rapport aux spécificités d’implémentation Astrid

La société qui assurait la programmation avait déjà pratiqué la méthode

Les experts process ont été impliqué dans le process, c.a.d. formés et ont généré les spec fonctionnelles (pas les spec ressources) en cohérence avec le découpage ressources. 

Existait-il un schéma P&I stable au début du projet ? degré de stabilité au cours du projet ( en %)

Les experts process  étaient assistés par un chef de projet rompu à la méthode

Utilisation d’X-nodes comme outil de spécification

Utilisation de DCS, 

d’automates

Si automates utilisation de superviseurs, de PC-nodes

Si échec : 

· Le projet n’a jamais démarré

· Le projet a démarré avec ___ mois de retard et ___% de dépassement du budget mais bien en Astrid

· Le projet a été refondé sans plus de référence à Astrid.

· On a changé de prestataire en cours de projet

· On a revu les objectifs du projet (à quel stade ? avant / après abandon d’Astrid )

Utilisation de la méthode et des outils

Astrid utilisé comme outil de description de procédé avant tout.

Qui utilise X-NODES aujourd’hui?

Evolutions d’ X-NODES : 

· gérer la criticité dès la conception, 

· gérer les références croisées fonctions – ressources /  exigences critiques et ainsi faciliter l’analyse de risque par détection de la propagation ascendo-descendante des caractères de criticité.

· générer les documents de tests directement à partir des conditions de fonctionnement spécifiées

· maintenir pendant le cycle de vie la cohérence de la documentation. 

3. Relations avec le WBF

Paiement de l’inscription pour les membres du WBF ?

Sponsors ? Procédure de sponsorisation ? Avantages pour les sponsors ? Questionner J Vieille…

4. Prochaine conférence

Le FBF devrait organiser une conférence en 2002 : Date à déterminer

Page 2 of 3

